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Ce iui élève et iioillI l'inspiratii, en éducation le
calligraphie, larithmétiqlue, notamment les règles ier-
c'autiles. la tenue des livres, avec une légèe teinture de
géographie. tel a été le cadre de l'enseignentit dans
lequel se solt renfermées la plupart de telles acadéie,
tlignes lîomonvinede lniîciemne académie.

Au Dr. YCalts de onidres, appartietil, t'I gie
mesure, l'holineur d'avoir danssa propre école i Peeklhan,
aussi bien lue par ses écrits fait beaucoip pour aciheer
l'îiisirnction comierciale de ce reprochbe bient inutile, s'il
a été ité jtusquici. l)Inks quatre volinues quil a
publiés dermieremîîent, le Dr traite suîcciîneeent mais
clairement, pleiniie t et en ui style des plus attraants.
d'aborl, de l'histoire naturelle dii rommerce, (le ses
matières lilmîiee'ts* ei second lieu, de l'iistoiro techiqIe
du comuie'ri"e, ou de ses procédés de falriention ; en
troisième lieu. de la marche 'oorecsive et des vicissitudes
du commerce n : ii utrième et dernier lieu. di conimuerce.
tel qu'ilfénit rcemiimeni et te l gi il est alîjourd'hii

"'est a ces volumes qie je dois renvoyer le lecteur
pour le développement du plani de Mat. lais dès le
premier coup d'ml, il est évident que le sujet ainsi traité
s'éted sur un champ trs large très.riche et tresvarié,
comnprenant coime il le fait, bîeaucoulî de géologie, de
holanjique et de oologie. la g'éograJhic physique et
politiq ue, la mécanique et la chitmi c appliquées. ' istoi re.
l'économie et la statistique.

Dans les produits birus de la terre, euirs propriétés
caractérist iques, les cliangemîenîts artificiels t'ils subis-
sent leur distribution éograpliique, et leur usage
economiqu; dans l'histoire des iuventioîis et découvertes
faites dans les arls, lhistoire de la naissaice et diu progris
di commerce et les principes en vertu desquelsle trafic
osî et devrait étre réglé ;voil où un prufesse intel
gence et bien prépîarê doit trouver d'amples natêéiiaux
pour une éducation à la fois haute, large et profonde, île
ous points pratque et utilitaire dans le meilleur sens,

pliene iéaimioins (le leolons moi'ales et de stimnulant
intellectuel.

" 11 a toutl lieu dqesprer pu les cinq nobles écoles
de la " Compagiie des marchands d'Edinboirg" aveceurs cinq mille élèves fraieront avant longtemps la voie
dans cette direction nouvelle pon ce as., qique
lieî connue sur le continent."

il termine cin louant les etllor'ts qui soînt faits our
encourager les études préparatoires des instituteurs, et
en tPprouv-tnt la nomilintion de ces dernier tà l'inspection
des écoles:

" Un autre mouvement dont on peut à peine exagée-
L'importance, c' st celui (lui a pour obje a tîoîi
systématique des instituteurs dans la science S l'art (leleur profession. C'est là n point dont il pest as Iiéces.
saire que je prenne la défense ; il sullil d'apliler t'attention
su' les faits ......

...... Ce n'est pas pou moinne petite satisfaction
d'observer que les institu leurs commnînet enfn fair e
valoir letitus titres a l'emploi d'i igpecteurs ('cls
Longtemps, je le confesse, ça a été quelque chos de
merveilleux pour moi, on pas simplemeîitîgi'on ait fait
choix jusquà présent de i peU d'instituteurs pratiliues
pour ces fonctions, mais plutôt que le choix se soit eîîauen cas porté sur (les hommes de tonte autre classe,on de iot la moindre idée de manquer de respect auxnlomblreux inspecteurs intelligeints qui ont trouvé lesmoyens, grce à l'expérience qut'ils ent acuise, apiès irnomimîationî, de montrer lus aptitudes icessaires pour ce
genre tic travail. lis.e 1' hésite Pas à dire que nommer
inspecteurs d'écoles primaires des jeunes gens out fraissortis uhu collége, (lii nI'ont jiamais de letr vie leut êtrehianel le 'seuil, 'ueéclprimie et 1 xgt 'u
qul'ils fassent rapportut S egint.ýlinnies qui

souit de beaucoup leurs supérieurs, oit fait d'âgedu'exî*
rioice pratique et pent-tre imnèie d savoir sim1onî ah
point de vte le ce (lu'oni appelle vtiitIion: e s
tine injuîstice et mne îhsu rdité monstrueuses.

H[STOIRE DU CANADA.

Nos om is aujotrliii la pi 'l1i1at n d1
hrégé d'hiistoi rdi Ca adai les Frères de la i

chrélienne, et nous poirsuivrois cette pudica ii i, d as
cainque nt niméro il .onirua, ju é isemeu d
voluîe. Nous ons pas besoi il'insister sur r.
tuniit sir la néesi té mine de la t.che que o ni
entreprenons et n ou s t'envovols intro lecir su r c
sîet. à l'ee te a a luel ls t

comiIeniceIt lour livre

En tête desounadmirablecDiscour.uuri?'histî,è c rle , lo-',
cent : Il serait honteux, je ie dis pasi un pnnce, mas cn gnI,

a tout honnéte iomne, d'ignorer l genre l uni in titité .
l'étude de l'histoire se trouve ici dmontrée el ieux lignes seulenit,
iniis claires; iergiques, et qui valent nien etx, -tir, g uî
longue udissert:iioI sur le mmérte s uiet.

Moins exigeaiIs que dlifle de X¢ant, ceîeilaut,-par 'e q oî'
n avons pas lauto:ité de ce s.iic génie,-nnus ious conttriîoci
dle dire panphrasant scin lngng', que, le u tite qu'il r-dit

(4Iteux à tout Clhrétiei d'igorer istoire dii peuple die tiu, ai
le serait-l to Can.en.1"rançui du n' tre pas struit de cH t
sois propre î~~

L'td1 eiiî,or iitunesti, cii qtueLlque , >ort',i îétr l
de la précédente lle; cit cile la uite logique, leioml 1témi4 i
indispensab!e. Entrelhtistire dt euple de Dieu et celle du t (ttda.
il existe, nt suril us, un trait frapliant de resseinblatree, qe nos ne
ferons q'intigiîer légèrettit.i c'est que, dais l'une connu' datit,
l'autre, il n'y a riti d'obscr, ni ditnu elu eux : tous les faitS

principaux v sont rappiiorts avec une precan une udlitité,
qu'on chercherait lpeutêtre un vain dnts l'istoire (le presque toit'les anutres peiles. leLs Ilistoriens de notre nays ont pusé aux source-
les plus certames; ils onu ur gtulces Crat tier, Cha.tiplaini.
Cliarlevoix, et un grand nombre d'autres auteurs, conteittnporin
pour la plupart les êvéneinents ql'ils racontett leurs ouvrages sont
dlone revtus d'un grand caractère e certitutile et d'authenticité.

Dauns la rédaciion le ahrég que tous Irons auîjord'tiî ri
publien aitdie, et que nous desinons tout parctirciremet ax
élôveg des écoles pritmaires, nus n'i'votns ci,- &O'ane concteit
nssez,-qu' suivre arneau,, erland iillonî, etc., nous borntit
presque toujours i donner mnoins d'étenduei ait récit les faits prinltr
paux, et, parfois tmeine, ; et négliger quelques-uns d'une mItoiie
imilortatnce. EntrIrains pra beautet la milipiitdes événit-
mont.,nous aurions voutuu n'en orbetre aii ; inais la :ature iiiénw
de notre ouvrage s'y opposait fortnellemitet. Ceux qlui se sont déjA
essayés dans ca genre, conqtrendrontsans nilo le regt qui noits
cn avons éprouvé tout naturellement.,

'l'et qu'il est, cependant, lion% osons croire que ce voli tite reniferineo
out ce qu'il importe île savoir cri listouie duit canada nui. Sionmes

certamn, île plus, que les niombreutses lutestias: placées nu haus <h s
pnages et se rapportant à les ninntóros d'orre, aciliteront su tiie-
le travail de la ntinoire ciez les élève.

Les miaitres cuix-itttnes trouveront, dans la inéihiode suivi', un
avatntage précieinx, t puissant auxiliaire. nut pas toujours l'
loisir de préparer une srie d'interrogations Fur le texte à étudier, ils
auront ici titn qutstionnaire étendu,-tqu'il uir sera facile di dvelOp
Per davantagetuteis, s'ils lu jugett itustîL it.

Cet abrge enîIm, croyons.nous, rendra qielques services esi-
gnenentpubblie. Puisse-t-il être conisilér commeum un gage certli
dit vif litéi que noipotns P truciinle ljunîesse e notre
pay
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